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Il est courant, aujourd’hui, de 
blamer la Race Humaine pour 
les siècles d’obscurantisme im-
posés par le régime dictatorial 
du Nouvel Ordre. Les Héossiens 
y ont en effet tout perdu, et la 
liberté offerte par la Révolution 
s’est aujourd’hui transformée 
en amertume pour beaucoup. 
Contraints par les lois de l’As-
semblée de cohabiter avec leurs 
anciens tortionnaires (devenus 
officiellement la dixième Race 
d’Héossie), les Héosssiens ont 
encore bien du mal à avaler 
cette pillule indigeste que leur 
a servi l’Assemblée après la 
Révolution. C’est en réponse à 
cela qu’Aaron Cerny a fondé le 
groupement B.L.S. (Brisons le 
Silence), qui recense, répertorie 
et publie sur Arpège des témoi-
gnages d’anciens combattants 
du Nouvel Ordre. Son objectif 
est de faire comprendre que les 
Humains étaient tout aussi sou-
mis à la tyrannie des Hommes-
Dieux et que les jeunes soldats 
embrigadés étaient contraints 
à agir de la sorte. Ce faisant, 
B.L.S. tente de démontrer que ce 
n’est pas tant l’Homme qui est 
mauvais que les Hommes-Dieux 
et leurs serviteurs qui étaient 
fous.

Les témoignages récoltés se 
comptent aujourd’hui par di-
zaines. Mais ce mea culpa n’est 
pas du goût de tous. Contacté 
par la rédaction de REZO, Noar, 
un Maître Combattant Darken 
qui a servi activement dans la 
résistance s’est exprimé à son 
tour sur le sujet : « Les pauvres 
petits. On va pleurer pour eux. 
Ils ont tué  hommes, femmes et 
enfants, mais ce n’était pas de 
leur faute, c’était juste parce 
qu’on leur avait dit de le faire. 
Les Humains sont une plaie 
béante sur la surface d’Héos. Ils 
devraient tout simplement être 
éradiqués ! »

Pas sûr que tout cela suscite 
réellement la réconciliation 
entre les Races...

INTERVENTION MILITAIRE 
SUR L’ARCHIPEL D’HENGOS

Après les îles de Krell et 
la Borelie, c’est au tour de 
l’Archipel d’Hengos d’être 
le théâtre d’une intervention 
militaire de l’armée héos-
sienne, le Shendarnaor.  
Cette mission, destinée à 
aider les populations locales 
fortement touchées par les 
conflits locaux contre les 
Nécrosiens, a été qualifiée 
d’opération humanitaire par 
l’Assemblée Héossienne. 
Mais y a t-il autre chose dis-
simulé là-dessous ?

Il y a un mois, la Caste des 
Négociants a remis à l’As-
semblée un rapport ayant 
comme titre « 15 proposi-
tions pour une nouvelle dy-
namique économique ». Ce 
rapport stipulait notamment 
qu’en quinze ans, le poids 
des entreprises des Grandes 
Familles dans l’emploi était 

passé de 35% à 80%.

Quelques semaines plus tard, 
l’Assemblée a annoncé l’en-
voi de troupes du Shender-
naor dans diverses régions. 
Cette décision fut adoptée 
par la quasi-totalité des 
Castes, seuls les Shaanistes 
y étant opposés (au prétexte 
que « les interventions mili-
taires vont à contre-courant 
de l’histoire »). 

Puis, quelques jours plus 
tard, une proposition de loi 
fut discutée afin de de créer 
une nouvelle unité dans 
le Shendernaor, destinée 
aux missions humanitaires. 
20 000 soldats seraient recru-
tés et entraînés. Cette propo-
sition, motivée par le fait que 
« le Shendarnaor est trop di-
visé pour assurer à bien cette 
mission », est aujourd’hui 

encore en discussion.

L’Assemblée voudrait-elle 
rendre les structures régio-
nales plus contrôlables 
afin d’affaiblir le poids et 
l’influence des Grandes Fa-
milles ? Lorsqu’on regarde 
bien, les événements d’Hen-
gos cadrent bien avec une 
stratégie visant à retrouver 
une hégémonie économique 
dans la région, aujourd’hui 
menacée par la montée de 
l’économie humaine.

Peut-être pas exactement une 
« intervention humanitaire », 
donc... Seul l’avenir nous le 
dira.

• Antarès convoqué à l’Assemblée Héossienne pour 
traiter du problème nécrosien.

• Un groupe de jeunes auteurs dynamiques appellent à 
la générosité de la communauté pour financer un jeu.

QUAND RAPPORTER SON VERRE
AU COMPTOIR DEVIENT UN DELIT

La Caste des Négociants 
réclame à Kolmo, un tenan-
cier d’Héossia,  la coquette 
somme de 9 000 crédos pour 
travail dissimulé. Lorsque ce 
dernier a demandé les raisons 
de cette amende, il est littéra-
lement tombé des nues. Dans 
ce modeste bistro du quartier 
d’Odéa, les clients ont en 
effet pris l’habitude de rappor-
ter leurs verres au comptoir à 
l’heure de la seconde tournée.

Selon le propriétaire de l’éta-
blissement, la Caste des Né-
gociants lui a signale un « fla-
grant délit de travail dissimulé 
», accompagné d’une amende 
de 9 000 crédos. En réaction, 
Kolmo a bien sur refusé de 
payer l’amende, et a informé 
sa Caste de sa décision. Deux 
jours plus tard, il était arrêté 
pour travail illicite.

De nombreux c l i en t s 

ont par la suite apporté leur 
soutien au tenancier, qui a 
saisi le Conseil des Castes de 
l’affaire. Ce dernier a rapide-
ment décidé de classer sans 
suite l’affaire, faute d’infrac-
tion caractérisée.

Tout est bien qui finit bien 
donc, et ce même si ce genre 
de dérapage ne manque pas de 
rappeler les méthodes du Nou-
vel Ordre...

DECOUVREZ TOUTES LES 
SAVEURS DE LA

GASTRONOMIE HUMAINE
CHEZ MAC FOOD

Bientôt près de chez vous !
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